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Chers (es) amis (es)

Elle est déjà bien loin la période de vacances et chacune et chacun a repris
ses activités professionnelles où se mêlent les difficultés du quotidien mais
surtout le plaisir d’entreprendre.

Vous découvrirez dans ce 22E numéro de l’INFO REV que notre RÉSEAU
demeure toujours aussi dynamique dans ses activités nombreuses aux-
quelles vous êtes bien sûr toujours associés.

Concernant la défense des intérêts collectifs de nos entreprises, la com-
mission “Action” joue un rôle essentiel au sein du REV. Celui de force de proposition dans de nom-
breux domaines : relations permanentes avec le Pôle de Proximité, la Municipalité et autres instances
(MIPE, ESCALADE, CCI…). Nous avons regretté le départ de Benoît Couteau, mais avons le plaisir d’ac-
cueillir Robert Sthal, nouveau responsable appuyé par 12 membres très actifs.

Par ailleurs, nous avons deux nouveaux membres au sein de notre Bureau : Hervé Blanchard de la
Société ATI et Robert Sthal de RS3C qui remplacent respectivement Maurice Bonnet et Benoît
Couteau. Nous rappelons que les statuts permettent le remplacement de postes vacants au cours
d’une mandature. Bienvenue à ces deux rentrants qui amèneront leur dynamisme et leur vision au
sein de notre association.

De plus, je profite de l’occasion qui m’est donnée pour accueillir Carole Le Dean, Directrice du CIO
qui vient rejoindre la commission Animation dont le responsable est Jean Briens.

Enfin, je souhaite que vous, entreprises adhérentes, vous impliquiez davantage dans l’organisation de
votre réseau en rejoignant les commissions de votre choix (Animation – Accueil/Communication –
Action).

J’ai oublié de féliciter toute l’équipe de la commission Communication pour sa volonté permanente
d’améliorer l’Info Rev. Pour qu’il soit toujours plus convivial, dans sa forme et aussi dans son contenu
en passant d’un 12 pages à un 16 pages… Encore bravo.

Amicalement.

Le Président
Alexandre CRESPEL
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Formation au nouveau Code
des Marchés Publics
Applicable au 1er septembre 2006

Jean-Yves Artaud, Président le
l’APASP (Association pour les
Acheteurs du Service Public),
Directeur économe de l’Institut
des déficients visuels des Hauts
Thébaudières à Vertou et Bernard
Petiteau, ex-président, Directeur
de l’hôpital de Vertou, deux
adhérents du REV, nous ont pro-
posé une formation d’une demi-
journée sur le nouveau code des
marchés publics.

Cette formation a eu pour objec-
tif de permettre aux petites et
moyennes entreprises de pouvoir
répondre aux appels d’offres
publiques. Celle-ci a été dispen-
sée par Maître Jean-Pierre
Gohon, Avocat à la Cour de Paris,
spécialiste en droit public et
droit économique, qui a participé
à l’élaboration de ce nouveau
code des marchés.

Son approche didactique a per-
mis une très bonne sensibilisa-

tion des chefs d’entreprises et
salariés présents sur les Marchés
à Procédures Adaptées (MAPA) et
les marchés à procédures formali-
sées.

Ce nouveau code des Marchés fait
suite aux nouvelles directives
Européennes avec transposition
des textes communautaires.

D o s s i e r

Celui-ci répond aux obligations
de l’État et ouvre à partir du
1er septembre 2006, des opéra-
tions qui étaient hier peu acces-
sibles aux TPE, PME.

Nous regrettons que la qualité de
l’exposé et la richesse des débats
lors de cette formation n’aient
atteint que trop peu d’entre-
prises. Celles présentes étaient
ravies de l’abondance des infor-
mations véhiculées par cette
formation et des réponses
apportées à leurs interroga-
tions.

Cet après-midi s’est terminé
autour d’un repas convivial où
le débat a pu continuer dans
la bonne humeur.

Nous remercions Jean-Yves
Artaud et Bernard Petiteau du
temps qu’ils nous ont consa-
cré pour la réussite de cette
rencontre.

A renouveler…
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Pendant l’entretien de deux
heures, Benoît nous a fait parta-
ger ses valeurs intrinsèques sur
la transmission du savoir profes-
sionnel aux jeunes un peu laissés
en marge du cursus scolaire dit
normal. Et il sait de quoi il parle.
Pas d’emphase dans ses propos,
la modestie des grands… ‘’Je n’ai
pas envie d’un portrait de Benoît
Klein mais d’un témoignage sur
les richesses que j’ai rencontrées
pendant ma vie professionnelle et
encore aujourd’hui dans mes dif-
férentes responsabilités auprès
des jeunes en apprentissage’’.

Compagnon du Tour de France
(Association des Compagnons du
Devoir), notre Benoît à 17 ans
est en klein à voyager et à par-
faire son métier de Couvreur-
Zingueur. Il n’hésite pas à pren-
dre son havresac et parcourir des
centaines de kilomètres à travers
la France. Il fait étape dans les

grandes villes comme Paris –
Lyon – Bordeaux – Dijon –
Angers… chez des Maîtres
Couvreurs. La journée, il tra-
vaille avec enthousiasme et le
soir, des cours d’enseignement
général et théorique lui sont dis-
pensés, y compris le samedi,
voire quelquefois le dimanche
p o u r  r é v i s e r.  S i  c ’ é t a i t
aujourd’hui, nous confie-t-
il, j’aurais souhaité appren-
dre mon métier à travers le
monde. A cette époque les
moyens de communication
n’étaient pas aussi favora-
bles.

Revenu de son parcours ini-
tiatique, il retrouve ses
deux frères Benjamin et
Franck qui avaient découvert
le paratonnerre pour proté-
ger les toits construits par
Benoît - délires d’auteur qui
a reçu une tuile sur la tête

et qui devra payer l’ardoise. Plus
sérieusement : revenu de son
parcours initiatique, Benoît est
embauché à l’entreprise RINEAU

(AXIMA aujourd’hui) dans
le département ‘’monu-
ments historiques’’. En
1982, alors qu’il a 34 ans,
c’est avec l’aide précieuse
de Jeanine, son épouse,
qu’il crée sa propre entre-
pr ise à St-Sébastien
(Jeanine a reçu le pre-
mier prix départemental
de gestion et comptabi-
lité par la SOCOMA et
BPBA en 1992) puis
s’installe à Vertou en
1989 dans le parc de la

Vertonne. A ce pro-
pos, il remercie pour
leur accueil les ser-
vices municipaux

qui ont su judicieu-
sement répondre à ses
besoins et ont été

d’une grande aide
dans ses
démarches.

Artisan infatiga-
ble, conseiller

expert près des
a r c h i t e c t e s ,
o r g a n i s m e s
de  c o n t r ô l e
sur le choix
des produits

employés, i l  e s t
avant tout un
formateur d’ex-
ception auprès
d e  j e u n e s

Klein d’œil à Benoît
Révien passionné de l’apprentissage
L’apprentissage d’un métier manuel n’est en aucun cas l’obtention
d’un statut “d’humain de trop” ni une valeur définie, mais une étape
de la vie qui se transforme et évolue.
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exclus du banquet du ‘’savoir
classique’’, qui se retrouvent
bien souvent avec une étiquette
définitivement collée par les
conseillers d’orientation. Benoît,
dans sa petite entreprise a formé
plus de 20 apprentis et une cin-
quantaine de stagiaires en per-
fectionnement. Certains sont
devenus des chefs d’équipes,
d’autres chefs d’entreprise. “Ma
plus grande satisfaction c’est
quand un jeune laissé au bord de
la route, a retrouvé motivation et
succès à travers le travail manuel.
La réussite de ces jeunes en diffi-
culté n’est pas due à Benoît Klein,
renchérit-il mais bien à eux-
mêmes. Je n’ai fait que les encou-
rager, les respecter et leur dire
que dans la Société, chacun a le
droit d’avoir sa place”.

En parallèle ou plutôt en complé-
ment de sa vie professionnelle,
Benoît en retraite aujourd’hui est
toujours Conseiller d’Enseigne-
ment Technologique (CET) à
l’Académie de Nantes : Président
de jury d’examen - aide aux
enseignants dans la formation
professionnelle - force de propo-
sition pour de nouveaux projets
professionnels.

Il est aussi l’un des organisateurs
des Olympiades des Métiers sur le
plan départemental et régional,
manifestation dont l’objectif est
de faire concourir des jeunes par
la réalisation d’un ouvrage tech-
nique.

Il a depuis sa retraite pris encore
une nouvelle mission ‘’d’Artisan
messager’’ avec l’opération créée
à l’initiative de la CAPEB ‘’les

chantiers de la vie’’, qui s’adresse
aux élèves de 3e dans les collèges
du département, opération
relayée par les professeurs.

Toutes ces responsabilités sont
en adéquation avec le rôle de
formateur qui lui a tenu très à
cœur durant toute sa vie profes-
sionnelle. Il est aussi membre
des ‘’Papiers de l’Espoir’’ (relire
INFO REV n° 21).

Adhérant au REV, il regrette sin-
cèrement de ne pas avoir eu le
temps de s’y impliquer davan-
tage. Il reconnaît le Réseau
comme une association écono-
mique formidable et dont il par-
tage entièrement les idées.

Comme vous pouvez tous le
constater, notre Benoît est loin
d’être sur le dé klein.
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Lorsque la plume rejoint le REV…
Les Éditions Amalthée existent depuis 2004 et ont été créées par
Jean-Yves Normant, rejoint par Didier Mollière, tous deux amoureux
de littérature. Elles sont entrées au REV l’an dernier.

c’est-à-dire que l’édition du livre
est financée de manière
conjointe par l’auteur et l’édi-
teur.

Après signature, c’est dans notre
studio PAO que nous réalisons la
mise en page et que nous créons
la couverture de l’ouvrage.

Ensuite, après signature du Bon
A Tirer (BAT), notre service com-
munication entre en jeu.

Nos ouvrages sont enregistrés sur
plusieurs bases de données. Les
libraires peuvent consulter ces
bases et trouver ainsi nos coor-
données pour passer commande.

Comment se fait la diffu-
sion ?

Didier Mollière : Nous
sommes auto diffusés et
auto distribués.

Une information détaillée
sur l’ouvrage (présenta-
tion, conditions commer-
ciales…) est transmise de
manière ciblée à nos
libraires partenaires (plus
de 1 800 clients situés en
France, Belgique franco-
phone, Suisse franco-
phone, Québec).

d’écriture, la construction du
texte, etc. mais aussi le vécu,
l’expérience de la vie, la sensibi-
lité, les idées que l’auteur par-
vient à transmettre à travers son
œuvre.

Notre connaissance du marché du
livre nous permet ensuite de faire
des hypothèses sur les possibili-
tés commerciales.

Il n’y a pas de critère précis, c’est
vraiment un ensemble de choses.

Une fois la sélection faite que
se passe-t-il ?

Didier Mollière : Nous propo-
sons un contrat participatif,

Info Rev : M. Mollière, comment
définissez-vous votre métier
d’éditeur ?

Didier Mollière : Je crois qu’il y
a plusieurs définitions, qui cor-
respondent à plusieurs aspects
du métier.

L’Éditeur est celui qui transmet,
qui met à disposition du public,
une œuvre littéraire.

Il est aussi, parfois et de moins
en moins souvent, celui qui
guide l’auteur et l’aide à affiner
son talent en lui prodiguant
conseils ou encouragements.

L’Editeur est aussi un commer-
çant, un gestionnaire ; il ne peut
occulter cet aspect s’il sou-
haite pérenniser son travail.

Comment se fait le choix
des livres ?

Didier Mollière : Nous rece-
vons près de 30 kg de manus-
crits chaque semaine. Notre
comité de lecture nous permet
de faire notre première sélec-
tion. Pour nous il n’y a pas de
règle générale à ce niveau.
C’est une question de coup de
cœur, de feeling qui passe ou
pas. Bien sûr il y a la qualité

Un ouvrage qui a son cachet.
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Étant donné le nombre important
et croissant d’ouvrages disponi-
bles sur le marché, cela n’est pas
toujours facile, mais nous obte-
nons tout de même des résultats
encourageants.

En parallèle plusieurs actions
sont mises en place :

Un service de presse :

Grâce à un portefeui l le de
contacts presse qualifié (local,
régional, national), nous sommes
en mesure de contacter plusieurs
types de médias de manière
ciblée. La liste des contacts
ayant pour fonction de promou-
voir l’ouvrage fait l’objet de
mises à jour régulières et se
trouve soumise à l’auteur.

Des dédicaces et salons :

Nous sommes présents sur plu-
sieurs salons pour mettre en

avant nos auteurs dans le secteur
Grand Ouest essentiellement. Par
ailleurs, il est parfois possible
d’inscrire un auteur sur un salon
par l’intermédiaire d’un libraire
dans leur propre région. Nous
demandons dans ce cas à nos
auteurs s’ils sont intéressés et
s’ils disposent d’un peu de temps
libre pour y participer.

Enfin, nous pouvons inscrire les
ouvrages à un ou plusieurs prix
littéraires.

Pourquoi avoir choisi de faire
partie du REV ?

Didier Mollière : Nous avons
trouvé qu’il était important
d’avoir un regard sur les diffé-
rentes activités sur Vertou. C’est
une manière de participer à la vie
des entreprises, une façon de tis-
ser des liens avec elles, de se
tenir au courant d’un certain

nombre d’événements, de s’expri-
mer sur des questions qui nous
tiennent à cœur comme l’envi-
ronnement et la sécurité. C’est
ainsi que nous avons trouvé par
exemple l’association “Les
Papiers de l’Espoir” (info REV de
juin 2006), avec laquelle nous
travaillons puisque nous avons
une grande consommation de
papier. Ainsi qu’un imprimeur…

Je me permettrai de finir cette
entrevue en vous citant quelques
ouvrages :
• Victor de Robert Wirth /
roman.
• Juré Criminel de Lydie
Quétzal / essai.
• Les Larmes de Tsiana de
S. Nzamba / roman.
• Fannie des Fougères de
Joseph Violleau / roman.
Pour en savoir plus… RV sur le
site des Éditions Amalthée :
www.editions-amalthee.com

Didier Mollière ert Jean-Yves Normant fondateurs des Éditions Amalthée.
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Tout le monde en parle, la
moyenne d’âge augmente en
France et les anciens sont de plus
en plus nombreux. Les maladies
comme celle d’Alzheimer obligent
beaucoup d’entre nous à recher-
cher une structure d’accueil. Bien
que le nombre de places aug-
mente, elles sont encore trop
rares. Bernard Petiteau conseille
de ne pas attendre la situation
de crise et nous invite à venir
rencontrer l’équipe dirigeante
pour en parler.

Loin des idées reçues, le transfert
du centre de Vertou vers les
Clouzeaux n’a pas isolé les per-
sonnes hospitalisées car très peu
d’entre elles sont à même de sor-
tir de l’établissement. Les nou-
veaux locaux ont permis d’offrir
aux résidents des conditions
meilleures avec des équipements
confortables, sécurisés et indivi-
duels.

Les bâtiments actuels sont
ouverts vers la nature à deux pas
du Bus Way, ce qui facilite l’accès
des familles non vertaviennes.

Nous vous invitons à visiter le
magn i f i que  s i t e  Inte rne t
www.hopital-sevre-loire.fr qui
vous permettra de mieux com-
prendre les volontés de direction
et ses organisations.

“La ville dans l’hôpital et l’hôpi-
tal dans la ville” c’est cela qui a
poussé l’hôpital vers le REV.
Bernard Petiteau a su motiver le
Conseil d’Administration dès avril
2006 pour engager l’hôpital dans
cette adhésion.

Le REV permet aux résidents et
hospitalisés vertaviens de conti-
nuer à participer, en restant
acteurs de la vie vertavienne par
l’intermédiaire de l’Info REV en
complément de Vertou Magazine.
Cette information sur la vie arti-
sanale, commerciale et indus-
trielle permet de maintenir ces
personnes dans la vie de leur
commune.

L’hôpital travaille également au
quotidien avec les acteurs
locaux adhérents du REV, pour
l’entretien des locaux par exem-
ple. Par son appartenance à

La ville dans l’hôpital et l’hôpital
dans la ville
Bernard Petiteau, Directeur de l'Hôpital Local Intercommunal Sèvre et
Loire, établissement à vocation gériatrique, nous a accueilli dans ses
murs pour nous présenter l’établissement.

Ce que l’on sait peu, c’est que cet
hôpital est une entreprise
publique de 550 personnes
réparties sur les sites de Vertou,
au lieu-dit “Les Clouzeaux”, mais
aussi à la Haye-Fouassière :
“ l e s  Nymphéas”, à Haute
Goulaine : “L’Orée de Golène” et
au Loroux-Bottereau.

Les personnes hospitalisées le
sont pour recevoir des soins de
médecine (12 lits), des soins de
suite (97 lits dont 45 à Vertou),
des soins de longue durée (168
lits dont 96 à Vertou). Mais c’est
aussi une résidence en Maison de
Retraite (149 lits dont 86 à
Vertou) pour nos anciens ou en
Maison d’Accueil Spécialisée pour
de plus jeunes polyhandicapés de
43 ans en moyenne (aujourd’hui
25 et prochainement 40 lits).

Tout ce petit monde affiche une
belle moyenne d’âge de 85 ans.
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ment par l’effectif,
se doit d’être inté-
gré dans la vie ver-
tavienne.

C ’est  aussi  pour
Bernard Petiteau
l’opportunité de
fa i re  conna î t re
complètement les
services et la vie de
son établissement.

E n f i n ,  l e  R E V
comme interlocu-
teur privilégié de la
c o m m u n a u t é
urbaine consolidera
les attentes de
l ’Hôp i ta l  ent re
autres sur sa des-

serte.

Souhaitons la bienvenue à tous,

tant à l’équipe qu’aux résidents.

Le site du REV est toujours à votre disposition pour vous apporter toutes sortes d’informations pratiques concer-
nant la vie de votre réseau en temps réel. Nous nous efforçons d’en rendre la consultation simple et rapide.
Pour vous familiariser avec cet outil, vous pouvez télécharger le manuel d’utilisation directement sur le site.
Vous trouverez ci-dessus le mode opératoire. Si vous avez des questions ou des suggestions portant sur le site,
n’hésitez pas à en faire part à la commission Communication. Nous l’améliorerons ensemble.

Un point sur le site : www.rev.asso.fr

l’APASP (Association Pour l’Achat

dans les Services Publics) il peut

être un partenaire profitable au

Réseau, de par sa connaissance

en matière de réglementation du
code des marchés publics.

L’hôpital par son poids écono-
mique non négligeable, notam-

Téléchargez
le manuel d’utilisation
du site au format PDF

Cliquez sur manuel
d’utilisation

du site

Se connecter sur le site
du REV : www.rev.asso.fr

sur la page d’accueil,
cliquez sur Téléchargements

◆ ◆ ◆



Airbus : Visite du géant du ciel : l’A380
Le 29 juin dernier, une quarantaine de personnes du Réseau des
Entreprises Vertaviennes se sont données rendez-vous pour une visite
du dernier né d’Airbus : l’A380, sur le site de Gron à Saint-Nazaire.
Nous avons été accueillis par Philippe Marre, Responsable du site
composants, Thierry Ménard et Jean-Christophe Danieau, trois inter-
locuteurs d’Airbus. Philippe Marre nous a expliqué le déroulement de
cette visite et présenté en quelques mots l’entreprise Airbus.
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Un rayonnement
mondial
Airbus est un monde de diversité
culturelle, par ses 57 000 salariés
répartis dans 16 sites de produc-
tion. S’y côtoient plus de 80

nationalités et 20 langues y sont
parlées. 4 centres de formation,
7 centres de conception et d’in-
génierie sont en place pour satis-
faire 6 307 commandes (données
décembre 2005) des 225 clients
dans le monde.

Des racines
européennes

En Europe, 4 pays (France,
Allemagne, Grande-Bretagne et
Espagne) unissent leurs compé-

tences pour fabr iquer les
14 types d’avions d’Airbus.

L’Espagne réalise l’empennage
horizontal et l’empennage verti-
cal, l’Allemagne fabrique le fuse-
lage arrière, la Grande-Bretagne
se charge de la voilure et la
France, de la pointe avant, du
fuselage central.

En France, il existe 4 sites de
production, Nantes, Méaulte,
Toulouse et Saint-Nazaire. C’est à
Saint-Nazaire que se trouve le 2e
site d’Airbus France, avec ses



2 300 salariés. Ce site est spécia-
lisé dans l’assemblage, l’équipe-
ment et les essais des fuselages
avant et central de tous les
Airbus dont l’A380, ainsi que
dans la réalisation des compo-
sants nécessaires à ces opéra-
tions. Les unités d’assemblage de
Saint-Nazaire intègrent des sous-
ensembles en provenance des
sites de Nantes, de Méaulte,
d’Airbus Allemagne, mais aussi
d’Espagne, de Belgique ainsi que
d’Italie.

La visite
Guidée et commentée par Thierry
Ménard et Jean-Christophe
Danieau, la visite a débuté par
l’atelier le plus récent de Saint-
Nazaire, l’atelier Polaris. Cet ate-
lier est impressionnant par sa
grandeur, sa
clarté et le 
silence qui 

r è g n e
dans ce
h a l l .
S u r
c e t t e
p l a t e -
f o r m e
s o n t
s t o c k é s
les diffé-
rents tron-

ç o n s  d u
plus petit

des Airbus
l’A318 avec un
d iamèt re  de
3,95 m, jusqu ’à
l ’ impress ionnant
A380 avec une hau-
teur de 8,65 m. C’est
également dans cet
atelier que des tech-
niciens assemblent,

A c t u a l i t é s
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tels de vrais horlo
gers, la

pointe avant de l’A380 avec le
fuselage central. Cette manipula-
tion est d’une très grande préci-
sion et chaque mouvement est
calculé et analysé par un ordina-
teur, rien n’est laissé au hasard.

L’Airbus A380 avec ses 73 m de
long pour une hauteur maximale
de 24,10 m pourra transporter
jusqu’à 555 passagers, son auto-
nomie atteindra 15 000 km, ce
qui en fera le plus gros avion
civil jamais construit.

Nous avons également admiré le
“monstre” des avions cargos, sta-
tionné près des ateliers, le
Beluga, impressionnant par sa
forme et son envergure. Celui-ci
transporte les tronçons complets
des 16 sites de production en
Europe vers les chaînes d’assem-
blage final de Toulouse et
d’Hambourg. Un développement
de véhicules spéciaux a été
conçu pour l’acheminement des
tronçons de l’A380 via un réseau
de transport terrestre, fluvial et
maritime.

Nous nous sommes ensuite diri-
gés vers l’atelier Comète 1. Cet
atelier constitue une gigan-
tesque “haie d’honneur“ où sont

alignés des tronçons des diffé-
rents modèles d’Airbus de part et
d’autres. Chaque tronçon porte la
marque de son client. C’est ici
qu’est réalisée la dernière étape
d’assemblage, les caissons,
l’électricité, les conduits d’éva-
cuation, l’isolation, etc…, avant
le départ pour l’assemblage final
à Toulouse ou à Hambourg pour
certains modèles de la famille
A320.

Jouxtant cet atelier, le tronçon
gigantesque de l’A380, le nombre
invraisemblable de jonctions et
de rivets, la précision avec
laquelle chaque pièce est assem-
blée aux autres nous ont impres-
sionnés.

Au cours de cette magnifique et
très intéressante visite, nous
avons senti la motivation et sur-
tout un très grand professionna-
lisme de la part de nos 3 interlo-
cuteurs.

Nous les remercions vivement de
nous les avoir fait partager, la
soirée s’est terminée autour d’un
dîner très convivial à Saint-Marc-
sur-Mer chez Monsieur Hulot.



Nantes Métropole, 54” agglomé-
rat ion européenne par son
rayonnement, 36e métropole
européenne par sa démographie,
32 600 entreprises, 275 000
emplois…

Des chiffres qui parlent de réus-
site certes mais également d’am-
bition régionale.

Et qui dit ambition, dit moyens
mis à la disposition de son déve-
loppement.

C’est d’un certain nombre de ces
dispositifs dont Messieurs Denis
Caille, Benoît Eveillé, Erwan
Garnier et Gilles Lafarge sont
venus parler au REV, en présence
de Laurent Dejoie.

Suivre et accompagner les pro-
jets des entreprises, améliorer les
conditions de développement en
préservant la qualité de vie, veil-
ler aux perspectives et orienta-
tions du territoire sur les zones
d’activités,… figurent parmi les
objectifs que se fixe Nantes
Métropole.

Rencontre REV/Nantes Métropole
du 9 octobre 2006 à Vertou
Rencontre née de l’importance de créer toujours plus de liens entre
les acteurs économiques de l’agglomération nantaise par l’intermé-
diaire de ses réseaux d’entreprises et Nantes Métropole, qui se posi-
tionne comme “un espace économique de développement durable”.
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Ces choix passent par la décision
de mesures concrètes comme le
plan de mobilité des entreprises,
la mise en place d’un site d’infor-
mations sur les zones d’activités
et le management environne-
mental de la Vertonne.

Transports
C’est ainsi que, par exemple,
l’idée de concilier ville mobile et
ville durable passe par la pédago-
gie des déplacements.

L’objectif : atteindre un équilibre
à 50% entre l’usage de la voiture
et des transports en commun
d’ici 2010.

Les moyens mis en œuvre :

• aménager des parkings relais
et des stationnements surveil-
lés,

• développer le réseau cyclable,

• enrichir le parc de 37 TER,

• promouvoir le bus way grâce à
des tarifs d’abonnement attrac-
tifs,

• faciliter les trajets en bus
grâce au site Internet “Géo

TAN” qui dispense des conseils
personnalisés sur les trajets les
plus astucieux à emprunter
pour se rendre à telle ou telle
adresse,

• favoriser le covoiturage (site
Internet prévu permettant de
mutualiser les offres entre
entreprises),

• encourager les combinaisons
voiture + transports publics ou
vélo + transports publics.

Nantes Métropole propose de for-
mer des chefs de projets au sein
d’entreprises volontaires, pour
piloter des dispositifs d’aména-
gement des transports. Ce qui
passerait par un diagnostic des
habitudes des salariés puis par
l’identification des mesures à
prévoir.

Autre proposition : un prestataire
extérieur pourrait se charger de
gérer l’accompagnement du plan
de mobilité d’une entreprise.
L’ADEME serait prête à financer
70% du montant de cette presta-
tion.

Alexandre Crespel mentionne la
décision de la Commission Action



de soumettre un questionnaire
aux entreprises adhérentes en
vue de recueillir des infos sur les
habitudes de transports des sala-
riés. Gilles Lafarge propose de
contribuer à cette action en
apportant des modèles de ques-
tionnaires déjà réalisés.

Économie
Dans la continuité des outils
consacrés à l’information des
entreprises, Erwan Garnier pré-
sente SITECO, un tout nouveau
site dédié aux espaces d’activités
économiques (www.zonesdacti-
vites.nantesmetropole.fr).

On y trouve des infos pratiques
ainsi que les perspectives.

Environnement
Par ailleurs, une étude de mana-
gement environnemental du Parc
de la Vertonne a été réalisée
dans le cadre de la requalifica-
tion de sites d’activités vieillis-
sants, dans le but de les mainte-
nir et les développer.

Les enjeux sont économiques
bien sûr mais aussi environne-
mentaux et sociaux.

Les objectifs

• améliorer l’offre de services aux
entreprises (comme par exem-
ple un restaurant interentre-
prises, un gardiennage mutua-
lisé, une crèche collective,…),

• améliorer l’image et la qualité
des sites,

• connaître et anticiper les
risques industriels,

• réduire les impacts environne-
mentaux,

• assurer le maintien d’activités
économiques par la réservation
d’espaces adaptés.

Un comité technique et un
comité d’action coordonnent des
groupes de travail organisés par
thématiques (eau, déchets, pay-
sages,…). Ces groupes rassem-
blent des techniciens de Nantes
Métropole, des spécialistes, des
entrepreneurs. Leurs démarches
visent une amélioration globale
des conditions de vie des entre-
prises dans une logique de déve-
loppement durable, en évitant
par exemple les risques acciden-
togènes, en envisageant la valo-
risation des sites, en pointant les

aspects réglementaires à connaî-
tre.

C’est vraiment un rapport de
gagnant/gagnant que Nantes
Métropole souhaite instaurer
entre ses services et les entre-
prises. Dans cet ordre d’idée, la
CUN propose par exemple une
cellule opérationnelle de gestion
des risques et une aide à la mise
en conformité, généralement
acceptée par les entreprises qui
en comprennent la nécessité.

Pour conclure, Laurent Dejoie
insiste sur l’importance du lien
qui doit se tisser entre acteurs
économiques de la Région.

Vis-à-vis  des salar iés,  une
enquête interne peut révéler de
vraies questions intéressantes.

Alexandre Crespel souligne la
nécessité que Nantes Métropole
communique clairement à l’aube
de tout nouveau projet. En
regard, les entreprises du REV
doivent se mobiliser au niveau
des commissions de travail. C’est
parce que les adhérents partici-
peront à ces groupes qu’ils seront
acteurs à part entière de déci-
sions importantes.
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Quelle aide la fédération
Entrepre’Nantes peut-elle
apporter aux réseaux en cours
de création ou de développe-
ment ?

Fondée le 5 juillet 2001 par
8 Réseaux existants dans l’agglo-
mération Nantaise, elle repré-
sente aujourd’hui 9 Réseaux + 2
en cours de création (Basse-
Goulaine, Les Sorinières), soit
près de 700 entreprises et plus
de 20 000 salariés.

La première des aides : une Boîte
à Outils dont le téléchargement
pourra s’effectuer en ligne à par-
tir du site Entrepre’Nantes.

Que comprendra cette boîte ?

Un préalable indispensable :
Quelle est la nécessité de créer
un réseau économique de proxi-
mité ?

Des modèles de statuts choisis
suivant la particularité et la per-
sonnal isat ion du nouveau
réseau.

Un modèle de règlement inté-
rieur et un modèle de charte
éthique.

Une description du mode de
fonctionnement administratif
(Bureau, commissions, ateliers,
Assemblée Générale).

Les aspects financiers réglemen-
taires avec un exemple de bud-
get.

La liste des contacts référents
(Entrepre’Nantes, les autres
Réseaux, les pôles de proximité,
Mairie, CCI, Préfecture…).

L’hébergement postal.

La liste des thématiques habi-
tuellement traitées par les
Réseaux (sécurité, sûreté, signa-
létique, transport, circulation,
environnement, formation,
visites d’entreprises, soirées
ludiques, accueil des nouveaux
adhérents…).

La définition des compétences
de chaque institution (Mairie,
Communauté Urbaine, Départe-
ment, Région, État) dans les
domaines intéressant les entre-
prises.

Les moyens de communication
mis à disposition (site Internet,
revues internes comme l’INFO
REV).

Outre cette boîte
à outils, Entrepre’
Nantes se propose
par la présence
d’un ou deux mem-
bres du Consei l
d’Administration,
de participer aux
premières rencon-
tres d’un Réseau
comme observateur
ou régulateur des
souhaits.

Cela sera l’occasion de faire
découvrir les sites des autres
Réseaux afin d’aider à la création
d’un site spécifique au nouveau
Réseau (participation financière
d’Entrepre’Nantes).

L’exonération du nouveau Réseau
à la cotisation d’Entrepre’Nantes
la première année permet à ce
dernier de pouvoir démarrer sans
trop de charges financières.

Il conviendra par ailleurs d’aider
les Réseaux à définir leur périmè-
tre d’accueil : entreprises adhé-
rentes : industrielles, tertiaires,
commerces, professions libé-
rales - la définition de la taille
des entreprises - Domaine Privé/
Public - contributrice ou non à la
TP - PDG, Directeur d’établisse-
ment ou Cadre dirigeant.

Entrepre’Nantes se trouve tou-
jours dans le même état d’esprit
de créer ou de renforcer les
Réseaux pour  que not re
Fédération soit encore plus forte
et reconnue comme l’interlocu-
trice privilégiée des différents
acteurs économiques.

A la demande du Président de la
CCI, Jean-François Gendron, nous
avons présenté notre Fédération
lors du Conseil d’Administration
du 16 octobre 2006 à tous les
élus.

L’A s s e m b l é e  G é n é r a l e  du
1er décembre à laquelle participe-
ront tous les membres du Bureau
de chaque Réseau sera l’occasion
d’un nouvel élan pour l’essor du
territoire.

Le Président
Alexandre Crespel
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L’objectif est de faciliter le
choix des élèves en matière
d’orientation par une meil-
l e u re  c onna i s s an c e  d e s
métiers et de permettre à des
jeunes d’appréhender le fonc-
tionnement des entreprises.

Ce genre d’initiative fait mieux
prendre conscience du monde du
travail et de la vie en entreprise,
offre une confrontation réelle à
un lieu de travail.

C’est ainsi que certains
élèves ont perçu l’utilité
de poursuivre leurs
études pour éviter de
travailler sur des
chaînes de  t r i .
D ’autres ont décou-
vert qu’il pouvait y avoir
des métiers intéressants
même dans un secteur
d’activité qui a priori ne les atti-
raient pas. Ils ont découvert des
professions, des salariés passion-
nés par leur métier et sachant le
faire partager.

Cette opération a lieu une fois
dans l’année et requiert une dis-
ponibilité de 3 à 4 heures, dont
1,5 à 2 heures de vis ite.
L’enseignant venant à la rencon-
tre du chef d’entreprise dans le
cadre d’une pré-visite d’entre-
prise.

Des enseignants accompagnent
bien sûr les groupes le jour de la
visite, après avoir effectué un
travail préparatoire en classe
avec leurs élèves.

Forte du succès remporté auprès
des établissements scolaires,
l’association ESCALADE (basée à
Rezé, dont l’objectif est de pro-
mouvoir de manière concrète
l’emploi et le développement
économique local), copilote
cette opération avec le Centre
d’Information et d’Orientation de
Rezé. Dans cet objectif, elle sou-
haite développer le nombre d’en-

treprises participantes. Quelques
entreprises de Vertou soutien-
nent déjà cette action. Les col-
lèges Jean Monnet et Saint-
Blaise y ont participé en 2006.

Vous recevrez d’ici quelques jours
par mail un formulaire d’inscrip-
tion. Merci d’y porter attention.

Pour tout renseignement,
n’hésitez pas à prendre
contact avec Pierrick Jubé
Secrétaire Général d’Escalade
Tél. : 02 400 80 900
Fax : 02 400 80 980
Port. : 06 25 48 83 11
Email : info@escalade-entre-
prises.net

Eurêka !

Depuis 1994, l’opération Eurêka traduit la volonté du Syndicat Mixte
du Pays du Vignoble Nantais de conforter les liens existants entre
l’école et l’entreprise.

A c t u a l i t é s
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• 30/11/06 : présentation des
entreprises NOPUS, RESSOURCES
GLOBALES, SEMAPHORE.

• Début 2007 : soirée décou-
verte de vins.

• Printemps 2007 : visite de
l’entreprise DOD.

• Printemps 2007 : soirée kar-
ting.

• 2e semestre 2007 : soirée
festive avec La Ligue
d’Improvisation Nantes
Atlantique (LINA).

• 2e semestre 2007 : soirée de
présentation du CAT de Vertou.

…dates à retenir



15 entreprises du REV établies
dans le parc d’activités de la
Vertonne ont décidé d’ouvrir
leurs portes au public le ven-
dredi 9 et samedi 10 mars 2007.

A l’initiative de Michel Coeslier
qui chaque année réalise un
week-end “Portes Ouvertes” de
son établissement, ce dernier a
eu l’idée d’ouvrir l’événement à
plusieurs entreprises adhérentes
du REV selon un concept origi-
nal. Il ne s’attendait pas à un
écho si positif de la part des
entreprises voisines très moti-
vées puisque 15 sociétés ont
répondu favorablement à son
appel (ACTIF CHAUFFAGE VERTA-
VIEN - GUITTENY - BONNET -
MGP - VM MATERIAUX - LÉAUTÉ -
GARAGE LEMASSON - DELRUE -
AÉROSTYL - GARAGE DE LA GRAM-
MOIRE - TECHNIC ARROSAGE -
ADE - AAILPP - DESFONTAINE -
ROBOLOC).

Toutes ces sociétés travaillent
entre autres pour les particuliers,

cible plutôt choisie pour ces
deux jours. Au cœur de l’espace
d’exposition de leurs produits se
nichera peut-être un intrus… à
découvrir…

A partir d’une aire judicieuse de
stationnement, les invités seront
conduits par deux minibus (prê-
tés par la Mairie) et deux
calèches dans chaque entreprise
où une animation sera prévue.

Dans un climat de convivialité,
chacun pourra répondre à des
questions. Un voyage sera offert
au meilleur compétiteur.

C’est une première à Vertou :
65 000 cartons d’invitation
seront envoyés dans plus de
20 communes avoisinantes, et
140 spots publicitaires seront
diffusés sur Alouette FM.

Si cette initiative heureuse n’est
pas une manifestation spécifique
du REV, pour Michel Coeslier,
porte-parole de la mêlée, il ne
fait aucun doute que cet événe-

ment est intimement lié à l’ac-
tion du REV. D’ailleurs, conclue-t-
il, c’est notamment parce que ces
entreprises adhèrent au REV
qu’elles ont été choisies et rete-
nues.

Que tous les adhérents du Réseau
des Entreprises Vertaviennes
retiennent déjà ces deux dates.
Cette opération sera un événe-
ment marquant.

La plus grande enseigne commerciale
de Vertou ouvre ses portes
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…en bref

Maître Levesque,
Mme et M. Pageot
représentant
l’entreprise Aron et
Alexandre Crespel
lors de la remise du
chèque, suite à
notre jeu-concours
du 20e numéro.

REV - 2, rue du Pas d’Ane - 44120 Vertou - Tél. 02 40 34 14 20 - Fax 02 40 03 31 79

Email : assorev@nerim.net - Site : www.rev.asso.fr
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